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Voyage au centre de moi.
                  Elisabeth Reininger-Brissy

L’homme est une espèce compliquée qui se bat pour garder sa conscience et avoir avantage sur la nature. Mais il n’est qu’une infime partie de l’univers ! Toutes les cellules qui forment la vie ne réagissent pas de la même façon. Il y a cette conscience que seule l’espèce humaine possède et qui lui gâche parfois la vie. Les autres espèces fonctionnent à l’instinct et leur amour est tout aussi sincère. Seulement ils savent apprécier ce que leur donne la vie.
Je m'appelle Sacha, je suis un petit morceau d’univers. Un petit garçon qui n’arrive pas à rejoindre sa base. Je voyage dans mon corps, je prends conscience, parfois de mes jambes, parfois de mes mains. Tout cela me fait souvent très peur. Des bruits arrivent à mes oreilles sans que je sache ce qui les a produits. C’est vraiment angoissant ! Je voyage souvent dans ma tête, mais dans une toute petite partie. C’est pour ça que je fais souvent les mêmes gestes. Je mange quand je sens et quand je vois de la nourriture, c’est comme ton corps qui respire tant qu’il y a de l’air. Tu ne le fais pas exprès, et ben moi, c’est pareil. 
Je fais parfois des choses qui paraissent extraordinaires à mon entourage. Mais je m’en fiche, ce que je préfère, c'est quand je passe devant le globe de mes yeux. C’est très rare, mais alors, je trouve le chemin de ma tête, le bon, celui que vous appelez conscience. Alors, je te vois sourire maman. Comme tu es belle quand tu souris! 
Je ne sais pas si tu souris souvent, mais il ne faut surtout pas t’arrêter.  C’est très dur de me concentrer, de me souvenir du chemin qu’il faut prendre pour retrouver ton sourire. 
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Je suis certain qu’un jour, les gens qui m’apprennent des choses, réussiront à imprimer ce chemin dans la tête des enfants comme moi. 
Il y a peut-être d’autres enfants qui voyagent dans leur corps, qui font des calculs quand ils trouvent le chemin de leur tête. Je suis certain qu’ils réussissent à faire ce que leur demandent des grands savants, ils le font encore plus vite que le meilleur d’entre eux. 

C’est normal, nous autres, les voyageurs du corps, on ne connaît qu’une partie de notre tête, mais on la connaît à fond, mieux que personne. Cette partie, c’est la logique, le calcul, la reproduction fidèle ou bien d’autres thèmes encore. Mais, tout ce qui fait partie de l’échange est trop difficile à ranger. C’est la partie de ma tête qui est chaque fois introuvable. 
Ce qui serait rigolo, ce serait que les calculs d’un voyageur comme moi, permettent aux docteurs de trouver la solution à notre problème. Alors ils pourraient baliser le chemin dans nos corps, pour que l’on ne se perde plus. 
Pourtant je cherche, je t’assure, les efforts que je fais sont incessants. Quand tu es près de moi, je le sens, même si je ne te vois pas. Je sens ton parfum, j'entends ta voix et je cherche d'autant plus le chemin de ma tête. 
Toute la journée, je voyage dans cet univers qui me reste résolument inconnu. Quand je travaille avec les docteurs, ils allument des feux qui guident mon navire. Alors, je prends une information et je vais vite la ranger dans ma tête. Je refais plusieurs fois le voyage, pour être certain de la retrouver quand je le voudrai ou quand on me le demandera.  
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Continue à faire allumer des feux pour moi, maman. Rien n’est inutile. Même la nuit, dans le noir, je touche mes draps et je me souviens qu’on m’a expliqué ce que c’est. Alors, j’ai moins peur. Chaque fois qu’on s’intéresse à moi, c’est un feu que je vais peut-être remarquer, c’est un nouveau phare qui va peut-être guider mon bateau, qui glissera doucement vers la conscience. 
Si j’arrivais à naviguer dans mon corps avec la même facilité que toi, si j’arrivais à sortir de mon somnambulisme permanent, je pourrais communiquer avec toi.

Alors, je te dirais des choses, maman. Je te dirais que tu es belle, je te dirais que je t’aime. Je te dirais que ce n’est pas de ma faute quand je refuse de te regarder. C’est juste parce-que je suis un petit morceau d’univers, perdu dans son corps.
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